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Le chant du cygne de « l’A » ? 
 

Tandis que le monde entier espère être (bientôt) sorti de cette 

pandémie qui l’a privé d’échanges, de contacts, de partages 

durant plus de deux ans, beaucoup affirment avoir envie de 

reprendre « la vie d’avant ». Cette envie ne semble pas concerner 

les anciens du lycée et du collège qui ne nous ont pas fait part de 

leur souhait de reprendre nos réunions qui s’étaient déjà espacées 

avant le COVID. Cela concerne les Stéphanois comme 

le « Groupe de Paris ». Le conseil d’administration en a pris acte 

et il consacre toute son énergie au soutien aux élèves grâce aux 

derniers cotisants que je remercie ici de leur fidélité et de leur 

générosité. Vous lirez dans les pages suivantes, le résultat de ces 

actions qui ne sauraient prendre forme sans l’implication des 

personnels du lycée et du collège. Dans ce dernier la tâche est 

immense compte tenu de l’extrême diversité de son public et 

nous sommes fiers d’aider les collégiens à faire des découvertes 

culturelles et à développer leur réflexion sur l’avenir du monde 

qui sera le leur. Le financement de la fresque sur le climat 

réalisée, avec des collégiens, par l’artiste Ender est 

emblématique de l’importance et de la valeur de notre soutien. 

 

Nous avons pu, cette année encore, décerner le Prix Fauriel à la 

romancière Corinne Royer pour son roman Pleine Terre (Actes 

Sud). Pour diverses raisons, nous avons modifié cette année le 

processus d’attribution : pré-sélection des ouvrages avec l’appui 

de la Librairie de Paris et remise du prix prévue au sein-même du 

lycée. 

 

Continuer nos actions nous semble encore possible en 2023 et le 

conseil d’administration va s’y employer, si l’assemblée générale 

lui renouvèle sa confiance, bien entendu. Les attentes des 

encadrants du lycée et du collège demeurent ; le Prix Fauriel 

continue à susciter de l’intérêt malgré notre absence regrettée, en 

2022, de la Fête du Livre. 

 

Merci encore à tous les adhérents pour leur constance. Nos 

actions, permises exclusivement par les cotisations, et par un don 

du regretté Gérard Larbaight, ne pourront se poursuivre 

longtemps, sauf si chacun de nous fait l’effort de solliciter ses 

anciens condisciples et les convainc de nous rejoindre. Je fais 

confiance au conseil d’administration qui sera issu de la 

prochaine assemblée générale pour que les fonds à notre 

disposition soient employés au mieux, au service des collégiens, 

lycéens et étudiants d’aujourd’hui qui en ont le plus besoin. 

 

Je vous souhaite une bonne lecture de ce bulletin qui donne une 

large place au collège. Nous souhaitons la bienvenue à François 

Marceau, son nouveau principal, précédemment proviseur-

adjoint du Lycée Albert Camus de Firminy.Il a succédé à Assia 

Mekki parti diriger le collège Professeur Marcel Dargent à 

Lyon 3ème, que nous assurons de notre excellent souvenir. 

 

Pierre-Marie Verchere,  

Président par intérim de « l’A », 

à gauche sur la photo, avec le conseil d’administration, de 

gauche à droite Michel Camous, Michel Béal, Jean-Pierre-

Cochois 
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Notre association a soutenu avec enthousiasme le projet de la 

classe de 4ème 2 du collège Fauriel (photo ci-dessus), porté par 

ses deux délégués, Lou Fruet et Jed Bouamda. Ces derniers, 

passés par l’école des Frères Chappe, y avaient apprécié des 

fresques de « street-art » qui y avaient été réalisées. En début 

d’année, la classe est allé voir Bigger than us, un film parlant 

d’enfants et d’adolescents qui avaient fait un geste pour la 

planète. « Ce film montrait les ravages de la pollution dans 

certains pays. Et il a été comme un déclic », expliquent Lou et 

Jed. En concertation avec Jonathan Dano, leur professeur 

principal, le projet a pris forme : une fresque sur un mur libre 

dans le CDI, réalisée par l’artiste Ender. Celui-ci travaille avec 

des pochoirs et y intègre des stickers « FRAGILE » comme sur 

les emballages. « Nous avons pensé qu’il allait parfaitement dans 

le thème que nous avons choisi : l’écologie », complètent Lou et 

Jed. 

 

Rencontre du conseil d’administration avec M. Mekki, principal 

du collège, Lou et Jed, les promoteurs du projet, le 28/03/22. 

Ender a passé deux jours au collège en mai 2022 pour réaliser sa 

fresque. Son travail a commencé par deux heures de concertation 

avec les élèves pour parler du projet et comprendre sa manière 

de travailler. 

Qu’en disent les élèves ? "J'ai adoré ce projet parce qu'il a réuni 

toute la classe. J'ai également aimé participer à la découpe du 

planisphère, et j'ai aussi apprécié le fait que mon travail soit 

affiché au collège !"  dit Liah, tandis que Tessa témoigne : « ce 

projet m'a rappelé l'école des Frères Chappe. J'ai aussi découvert 

les différentes techniques d'Ender. Les œuvres sont belles et je 

suis fière que mon dessin ait été collé au collège. Et Kylian dit 

qu’il a « adoré participer à ce projet avec Ender, c'était amusant 

de faire la fresque, de nous voir travailler tous ensemble avec le 

sourire et d'avoir fait mon propre pochoir : ce projet était 

merveilleux. » Adel, de son côté, estime que "C'est le moment de 

l'année qui m'a le plus marqué ! Voir des élèves de la classe, 

différents les uns des autres travailler ensemble, coopérer et tout 

organiser m'a beaucoup plu !"  

Cet enthousiasme pour ce projet d’ampleur est partagé par les 

enseignants. Jonathan Dano, professeur principal de 4°2 rappelle 

que "comme souvent, c'est la jeunesse qui nous montre la voie, 

qui nous pousse à affronter nos frilosités et notre paresse pour 

nous instruire en beauté sur les enjeux demain.". Tandis que 

Aurélie Donis, leur professeur d'arts plastiques raconte : "Ce 

Une fresque pour sensibiliser à l’écologie au collège Fauriel 
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projet mené avec Ender s'est étendu au cours d'arts plastiques à 

la demande des élèves et impulsé par l'enthousiasme de l'artiste. 

Dans un premier temps, Ender avait demandé à la classe de 4e de 

réaliser des visuels qui seraient associés à des pochoirs de mains. 

Les élèves les ont réalisés dans le cadre du cours d'arts plastiques 

et ont ensuite voté pour choisir les productions les plus 

pertinentes. Lors de la venue d'Ender ils ont pu les coller 

ensemble dans le collège. » 

  

Exemples de productions réalisées au pochoir dans divers lieux 

du collège Fauriel. 

« Dans un second temps, poursuit Aurélie Donis, l'artiste a pu 

intervenir dans le cadre de mon cours afin de sensibiliser les 

élèves à différentes pratiques de street art. Ils ont ensuite pu 

mettre ses techniques en application, installer leurs réalisations 

puis faire de courte vidéo de présentation que nous avons envoyé 

à Ender. Ce projet à multiples facettes a pu être possible grâce à 

la générosité de cet artiste qui s'inscrit dans une démarche de 

transmission bienveillante avec nos élèves. Ces deux jours ont 

été fédérateurs et très enrichissants que ce soit pour la classe ou 

pour les enseignants." 

 

Ender posant devant la  fresque 

 

Merci à Cathy Latta et Jean-Pierre Cochois pour leurs contributions à 

l’élaboration de ces deux pages 

 

 

Le bulletin du collège de juin 2022 traite de l’évènement 

L’inauguration de la fresque a eu lieu le 3 juin 2022, en présence 

de Jean-Pierre Cochois, vice-président représentant notre 

association. L’évènement fut l’occasion d’une exposition des 

travaux des collégiens en cours d’art plastique présentant des 

affiches sur les gestes du quotidien pour « sauver la planète ». 

   Ender est né en 1973, vit et travaille à Paris. Comédien 

professionnel, curieux des arts en général, il pose depuis 2008 

ses pochoirs sur les murs de Paris, Rome, Marseille, Strasbourg, 

Venise ou Florence. Enfants qui tirent la langue aux passant-

spectateurs, gargouilles, personnages mythologiques ou anges 

sont ses thèmes de prédilection. Mais les anges portent des 

sweats à capuche ! Son travail d'atelier est présent dans des 

galeries de Paris, Marseille, Strasbourg et Nice. Il a de même 

participé à deux reprises au festival international d'art 

contemporain des Alpilles. Cité dans une douzaine de livres 

traitant d'art urbain, il est l'un des rares artistes français présent 

dans « Planet Banksy » édité aux états Unis en 2014. 

  

Autres exemples de productions réalisées au pochoir dans 

divers lieux du collège Fauriel. 
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Le 15ème Prix Fauriel a été attribué en 2022 à Corinne Royer pour 

son roman Pleine Terre (actes Sud) après examen, par les 

membres du conseil d’administration d’une sélection d’ouvrages 

préparée avec l’aide de la Librairie de Paris.  

 

Corinne Royer (Photo François Giraud / ACTES SUD) 

Le jury a apprécié l’histoire de cet agriculteur étranglé par 

l’administration, poursuivi par la gendarmerie pour ne pas se 

soumettre aux obligations des autorités sanitaires, alors qu’il 

aime son métier et qu’il pense le faire bien. L’histoire est triste 

et violente, mais si bien écrite, avec l’alternance de récits à la 

première et à la troisième personne, celle des témoignages de 

l’entourage du héros et de l’histoire de celui-ci. L’autrice évoque 

certaines caractéristiques du monde rural qui, outre sa dureté, la 

solitude de certains paysans, mêle solidarité et préjugés. 

La résonnance de ce livre est 

d’autant plus forte dans le contexte 

des derniers mois où nous avons 

tous pris conscience de la rareté de 

certaines denrées alimentaires et de 

l’importance du travail de ceux qui 

les produisent.  

L’ouvrage a reçu par ailleurs, en 

2021, le Prix du livre engagé pour 

la planète à Mouans-Sartoux, et le 

prix du roman au festival littéraire 

de Villeneuve-sur-Lot. Et fin 2022 

le Prix Lettres Frontière, choisi 

parmi soixante ouvrages d’auteurs 

aurhalpins.  

Innovation cette année : le prix sera remis à Corinne Royer dans 

l’enceinte du lycée. 

 

 

 

Au collège Fauriel, une classe 

de 6e participe à un voyage-

lecture : "1,2,3, albums" 

proposé par l'association 

Livralire. Le principe est le 

suivant : 8 albums, tous 

différents, sont proposés aux 

élèves, tout d'abord sous la 

forme d'un prélude, qui 

présente le projet et l'ensemble 

des ouvrages. Celui-ci s'est 

déroulé en novembre avec les 

médiathécaires de Carnot. Puis, 

tout au long de l'année, des 

lectures que l'on appelle "épicées" sont présentées, avec une 

petite mise en scène pour chaque album. Au début, ces lectures 

sont proposées par les adultes, puis les élèves eux-mêmes 

pourront se les approprier et les proposer à leur tour à d'autres 

spectateurs et ainsi créer du lien à partir des livres. En janvier, au 

CDI, nous avons "épicé" la lecture de l'album L'expédition (de 

Stéphane Servant et Audrey Spiry), l'histoire d'une femme pirate 

courageuse, en quête de rencontres et de liberté. Ce projet lecture, 

soutenu par les Anciens de Fauriel, a pour but de montrer que les 

albums ne sont pas réservés aux tout-petits, abordent des sujets 

de société et nous font réfléchir, en images et en mots ! 

Pour en savoir plus : https://123albums.livralire.org/  

Cathy Latta, professeur-documentaliste 

 

 

 

 

Comme chaque année, la cérémonie du souvenir de l’Armistice a 

réuni le corps enseignant et les élèves. L’A était représentée par 

Jean-Pierre Cochois, vice-président. Des élèves du collège et du 

lycée ont lu des extraits de Les 

Champs d'honneur, roman de Jean 

Rouaud avant le dépôt de gerbes aux 

deux monuments aux morts des 

anciens du lycée, intérieur et 

extérieur. La cérémonie s’est achevée 

par une Marseillaise. 

Le 15ème Prix Claude Fauriel attribué à Corinne Royer pour Pleine Terre 

Un « projet lecture » au Collège Fauriel avec le soutien de l’A 

11 novembre au lycée 

https://123albums.livralire.org/

